
Le jonglage, vingt ans que cela dure.  

Plus de la moitié de ma vie ! J’ai enfin tout compris, et rien compris du tout. 

C’est un espace, un univers, un monde. Simple et complexe, monde de balles où 

j’ai tout oublié.  

Je ne sais plus rien, à peine jongler à une balle. Alors je la lance, je la donne et je 

la reçois. 

Mystère, mystère et boule de gomme ! 

Ne plus être seul, partager, partager mes doutes, nos doutes !  

Pour qu’on en finisse !  

Voir enfin le bout, découvrir le secret, le secret du bout ! 

La magie d’un jongleur, une balle qui rebondit toute seule, c’est ça le truc.  

Et zut, cette balle est réalité ou rêve, va savoir ! 

Le jonglage est un art, un divertissement ou plutôt un jeu.  

Un jeu de société à « 4 » de préférence,  

Pas de perdant, pas de gagnant, pas de meilleur.  

La règle est simple, tirer une balle et à l’aide de celle-ci, 

Suspendre le temps le plus longtemps possible ! 

Le temps, arrêter le temps ! 

Puis passer, passer à l’autre, à l’autre joueur, 

Pas d’autres règles ! 

Ce jeu est inachetable, introuvable, il n’existe que dans notre imaginaire. 

Balles et jongleurs imaginaires, 

Dans un monde imaginaire, monde qui devient vision. 

Oui, une vision du monde dans une balle ! 

Jérôme Thomas, 10 novembre 1997 

 


